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Le Ministère Briapd 
est constitué 

Deux députés du Nord et un député du Pas-de-Calais. 
lent partie de la combinaisen : MM. Lcucbeur, 

Daniel Vincent, Lefebvre du Prey 

•W. Briand annonce à fElysée 
la solution de la crise 

Tarte, 10 Janvier. — M. Briand. qnt avait 
•*C>. nier. 1 la Un de l'aprês-midl, la mission 

M. DANIEL-VINCENT 
Oéaeté aa No'B, Miaialra «a Travail «t da la 

Prévaya&ca Socia* 
de c«»n»tl"cer le Cabinet a pn ce noir, à 18 h. 
annoncer au Président de la Képublique I. 
• ilatloa de la crise et lui aoumettre la liste 
de* nouveaux ministre*. 

1LA COMPOSITION 
DU i>OL'V£AU MINISTÈRE 

Présicenre lu Cun>eU et MM. 
A l l u r e s étranger**... A-'»4'*» WW'ANO. dép 

. b â t i e * g n U M E V A Y . H a t t 
Ikiér.eor , .~ •******. . .« . ; . tur . 
Guerre BARTMOU. député. 
M i m e G U I S T H A U . dêpute. 
i OOUMER sénateur 
I et Réparât. LOUCHEUR. député. 

ft Beaux-Arts Léoa B E R A R O . députe. 
C a ie ' Albert S A R R A U T . dép 
Travaan public» LE TROCQUER.député 

MAGINOT. député. 
Lucien DIOR, député. 

Pré», aociale D A N I E L - V I N C E N T . d 
i r- L E F Z B V R E D U P R E Y 

Hygiène. A»*l* astre a*. 
Baatl - L E R E D U . dér-uta. 

T.e pn .--''T Conseil de Cabinet 
— Eu riuittant l'Ely»ée. 

M. " - ' r"ndn an ministère de» Tra-
' i :t g a pHMtt un premier Con-
• t auquel assistaient tous aes 

Il • .' •'• • !* que ceux-ci serslent prê-
5 t l h. au Pré'dent de la Re

f i t ' I ;• • el qw In décrets portant constitu
tion d.i noavaaa Cabinet paraîtraient demain 
DM tin a M « Journal officie* ». 

L«* ministre* procédèrent *n«nit* t nn 
écriant;? Aa vue» qui se poursuivra dans nnc 
nouvelle ré inlon. demain matin A 0 heures 
an ci'irs d.- laquelle terout dé Ignés le» tous-
eecr,-- re» ii tiret. 

LES M I O E S CU GOUVERNEMENT 
ÏSotes biographiques 

M AM1BTIOC CRIAND I f i - K de la Loire 
ne 1* 8*J mer» ISl.2. ;1 Vante». 

m directeur de n La Lanterne». 
»- traite du Comité général du Parti 

« •r liiMf (rannale Ha départe, le 27 avril tfltM. 
î i i » ce . se depu:t de aiéger à a Chambre Rap
porteur île '.a loi sur !a Réparation d e , Cguses 
«t de ' Etat dam la discuss.ou da laquelle il in
tervint bruysmment. 

Il fut nommé, pour la première foi», ministre 
«V rinatm'-tiuo publique, le 14 mara 1006, Cabi
net Sarrier.. 

M. PAUL DOUMER. ténatrnr de la Corae. né 
U 22 mars 18.17. t Aurillac (Caota >. 

Ancien proîe»e*ur. publiciste. ancien chef de 
Cabinet de M Floquet. t la présidence de la 
Chambre .les député». Député d* l'Aisne du 8 
avril 1888 «u 14 octobre 1880. puis de l'Yonne 
du 8 aoveaske» 18HO au 27 décembre 1808. Dé-
p u é d**' A Usa* de 1002 fl 1010 tl n'obtint, le 8 
Bjtal fJIO. que 8 277 voix contre 0.337 I M Ct»-
teli'i. si:•• on dénu'é. é!u. Elu aénateur de la 
(fera* '•• . larrtef 1012. 

Ilii la*-» i ' 1 'lances dan» le Cabinet Bour-
• i l U I «jeaventew gé-iéral de l'Indo-
Chme I ISUfl 11X12»; président île •» Chambre de» 

dépuré* 1!>'>-"»- 1ÏWH1: candidat fl la présidence de 
la République. •"•"' •*•* contre 44» t M. Pallière». 

Elu membre du Couaeii «upérieur de l'Aéronau

tique militaire ( 1 0 1 4 ) ; membre d* IHExplolUtion 
'le* chemin» de fer (1014) . 

M. LOUIS B A R T H O U . député de» Baaaa» Py 
rénéee. Avocat docteur an droit, ancien secré
taire de la Conférence de» avocate de Pari», ron-
•eiller mu îicipa! de Pau; Président de l'Asaoeia-
tion de» journaliste» psrisieus. Elu député en 
1880, il n'a cea»é de «léger au Par émeut. 

Ministre des Travaux Public* dam 1* Cabinet 
Sarneii (lilOtt). pui* dans le Cabinet Clemenceau 
(1900 1000); ministre de la Justice dan* le Ca
binet Briand (janvier-mars 1913). Préaident du 
Conseil et ministre de l'Instruction Publique 
1013 Membre du Conseil des Musées nationaux 
Membre de l'Académie Française. 

Inscrit su groupe de la Gauche républicaine 
démocratique 

M. BONNEVAY. né * Saint-Didier, au Mont-
J O r (Khouei . le 28 juillet IS70 

Avocat II la Cour d'appel, représentant > dé
partement du KhAue depuis le 27 avril 1002 Se
crétaire de la Chambre. 100.1- ((KM. M. Bonnevaj 
a fait ensuite partie de plusieurs commiamoi.» 
et « e s t particuiièreme t spéeiallaé dans les ques
tions d'asMorsiice et de préroyam-e sociale. 

I. est l'un des membres les p us influents du 
groupe de l'Entente républicaine démocratique. 

M. LEON B E R A R O , né fl Sauveeerre-de-
Bearn (Basse s - l ' j r énées ) , le 6 janvier ÏS7« 

Avocat * la Cour d'appel de Paris., représenta 
depuis 1910. e département des Bassva-Pvréuées 
A été sous-seri était e d'Etat aux. Beaux-Art» 
du 14 janvier 1012 au 0 dérembra 1013. M. Léon 
l ié i .ud a remplacé M. Lafferre au ministère de 
l'Iuatruction publique dan» le Cabinet Clemen
ceau. 

Inscrit an groupe de la Gauche républicaine 
démocratique. 

M. G U I S T H A U , né à Ssint-Pierre (Réunion) . 
le 22 septembre 1863. 

Avocat fl la Cour d'appel. Il fut élu en 1910 
député de la I.oirc-Inférreure/ et constamment 
réélu depuis. Nommé snu».-se«-rétaire d'Etat t la 
Marine le 3 novembre 10.1». il detnisaj'ouna le 27 
jvril 1911. I! fu- ensuite/ministre de l'Instruction 
publia** 1012-1913. 

M. Gui«t'hau est président de la Commia»ion 
le* colonies. 

M. MAGINOT. ancien auditènr au Conseil 
l'Etat Est âgé de 44.ans. 

Il eat. depuia 1010, député- de la Meuse. Soua-

M. LEFEBVRE DU PREY 
député do Pat-da-Caiai», aimiatra da l'AariCBltur* 

secrétaire d'Etat de ta Guerre, du 9 décembre 
loi" m o juin 1014. Il a longtemps fait partie 
de Ui romuiission de l'armée, dont il a été le 
prfcsidcnr. 

Affe'-té. "ir sa demande, an début de la guerre, 
comme simnie suidât au 44e régiment d'infante
rie territnrin'e. U n été b CSSÉ deux fois et • gar-
•M de l'une de ses blessure*, une claudication trèa 
accentuée. Chevalier de :a Légion d honneur pinir 
faits de guerre. M. Maginot est également déco
ré de la Médaille militaire et a été cinq foie cité 
fl l'ordre gai jour. 

Il a présidé t la Chambre le groupe dee muti
le- et a été ministre de» Colonies dans le minis
tère Bibot. 

Dana la précédente Chambre. Il était inscrit 
au Groupe des républicains de gauche et appar
tient actuellement B la Gaucbe républicaine dé
mocratique. 

M. D A N I E L V I N C E N T , né à Bettrechiet 
« N o r d ) , en 1874. 

Docteur 4s-lettres. professeur fl l'Ecole Nor-
uia'e fl Douai et fl Paris, député du Nord depuia 
le 8 mai 1910. Secrétaire de la Chambre de 1912 
t 1014. A fait partie de plusieurs commissions. 
notamment de celle des Affaire» étrangiree. 
U appartient au Groupe radical-socialiste. 

M. MA R R A U D, sénateur du Lot-et-Garonne, 
est né en 1-V,1 a Tort-Jointe Marie 

Il a fait pie« tue toute sa carrière dan* l'ad
ministration préfec'ora e. qu'il a 'initiée en 1007. 

• a dernier lieu, il et lit préfet (le !a Loire-In
férieure De cette préfecture, il passa en 1907, 
dans l'administration de» finances et fut nommé 
directeur général de i Enregistrement. Il fut en

suite eommimair* général I l'Expoattian ta 
Bâtant 

Pendant la gnerr*. R dirigea le servie* «ta 
Pens ions puis fut chargé d* l'intérim d* la pre> 
lecture de la Seine-Inférieur*. 

Aux élections sénatoriale» dn II Janvier 19SM, 
il tut élu «éuatenr.du Lot et-Oaronns 

M. Yvaa L £ t ROCQUER **t aé * Mont rien* 
iCOtea-du-Word). le 4 octobre 1877. logeai*** 
•n rkff de* Ponts-et-Chauasées. 

Chargé, pendant la guère, du servie* des trana» 
•orts et de l'exp'ortation a l itaire des voie* aa* 
rigables. M Le Troequer. qui se vit aa out l f 
•iinfler la direction de 1"Office Dations' de la nsvV» 
<ation. eut à organiser de toutes pièces les trana» 
Hirts par eau sur l'ensemble de nos voies navi

gables 
Officier de la Légion d'honneur, U. Le Transi 

tuer, conseil er général de» Cfttes-du-Nord. a é t f 
nommé dépuré de son département aux dernière* 
•Mutions législat ves. B s été appe é. le 27 ooj 
vembre 1919 au sous-secrétarlat d'E'at des TA 
nances (liquidution des s'ocks) puis fut mlniatr* 
les Travaux publics dans les deux précédents; 

Cabinets. 

M. LOUCHEUR.né t Roubaix I* 12 août 1 8 7 9 
Ingénieur, il a été appelé au gouvernement 

• omme sous-secrétaire d'Etat au ministère dn 
l'Armement. Il fut ensuite nvnistre de IArtne> 
ment et. i l'armistice, devint ministre de U Re» 
constitution in lustriefe. Il col abnra "U«*e»«»ivne 
ment aux ministères Briand, Ribot Pau levé et 
Clemenceau 

Pendant la Conférence de la Pstx M Loocheur 
fut un des négociateurs d» ta Frsnce et il prit 
une part active aux travaux de la Conférence. 

Aux élections du 16 novembre 1010 il fut élo 
député du Nord sur une liete de concentration 
républicaine. 

M Loucheur appartient an groupe dea répubHy 
eaina de gauche 

M. L E R E D U . député de Setne-et-Oi»* depuis 
1014. Il est sous-secrétsire i Etat s m Réglons 
libérées depuis 1019 Avocat I • Cour d'sppel da' 
Paris, il appartient au groupe de l'Entente. f 

M. A bari SARRAUT. né en 1872. sous-aeeré-
taire d Etat I I Intérieur en 10061007 sous-
seerétaire d'Etat fl la Guerre en 1010. gouverneur 
général de l'Indo-Chine jusqu'en janvier 1014: 
ministre de l'Instruction publique 101 4 13. minis
tre des Colonies depuis le ministère Millerand 

Député de l'Aude, U appartient au groupe radi
cal-socialiste. 

M DE LASTEYRIE. né * Psrl* en 1877. an-
rien é ève de i Ecole de* Cbartea. inspecteur de» 
finances 

E u en 1019. dan» la Cotres». I) appartient aa 
groupe de l'Entent* démocratique. 

M. Luelea DIOR, né fl Graaville. le 4 juillet 
1867. ingénieur, ancien élève de l'Ecole poly
technique. 

A été élu député, pour la première foie, le 
6 mai 1006 et appartient au groupe de l'Entente 
républicaine démocratique. 

M. L E F E B V R E DU PREY. né A Ssint-Omer, 
c 10 octobre 1886. Bâtonnier de l'Ordre dea 

avocats et ancieu maire de Saint-Om»r. il a été 
éiu député pour la première fois le 7 mars 19(>i). 

Père d une famille nombreuse. 14 n.fun'.s, 
M. Lefebvre du Prey est vice-président de la 
Chambre des députés. Il appartient au groupa de 
I En:en.e . 

L'INAUGURATION DU MONUMEIT 
AU fiEMfJUL GALLIENI 

LNF. .MANIFESTATION * r . „ 
DE RECONNAISSANCE " 

A LIEU A SAI.NT-RAPHAEL 
Saînt-Rnpii.iêl, 16 janvier. — Saint-R.t-

ph.'iël. où le rxaétsl aimait à villégiaturer, 
où il a demandé à dormir de son dernier 
sommeil, a rendit, aujourd'hui, à l'ancien 
commandant de l'armée de Paris, un suprê
me hommage. 

Le raoarxn eut Calliéni.dont l'innupuration 
avait amen., d.tns la coquette r.t.ition Ae !a 
Cote d"A^ur, une fonlc consiiiér.ihle. con
siste en M ht^te éta pénéral, oe-iivre An 
tculplciir Maillard, placé sur tin pvétlcstaJ 
'quadraujri.iKiire. ait.v. laces duquel des 
inscription* rnppcilent la brillnnte et glo
rieuse carrière de flaUicni. 

S\ir la face anUrieure : « Au Central dal-
liéni, 1849-1016, miristre de la guerre, gott-
i-ernei:r mili! lire de Paris, commandant 
l'armée de Paris : l.a France reconîiaissrinte.i 
An-dessous, l'crdi* da jour fameux du 3 
scntcninre loi4 : t J'ai reçu le man Lit de 
fiétntilic Paris rotr.rc l'envahisseur; ce man
dat. Je l'accomplimi jusqu'au bout. » 

Sur les .--itt-es faces, ont lit : « Sénépal-
Sci'dan In.V -Cliir.e, gotuerneur général de 
M^crgascar, pacificateur et administrateur 
de l'île, la défense de Paris, la Marne, 
l 'Ourcq, ICJ14. • 

A 1a base du pié-destal, rue petite plaqne 
de cuivre porte 1 'inscription : t Au Ciénéral 
Galliéni. son élève et ami Lvautjy. > 

Tel est le monument dont le g'iréral Man-
oHn, remplaçant le ministre de la Guerre, 
d •r.:s«ioti:Ki;re, a £re s ide la cérémonie 
d'inauguration. 

11 est arrivé à q heures dr matir1.. accom
pagné de nombreuses notabilités, parmi les
quelles des délégations du Conseil municipal 
et du Conseil général ue la Seine. 

Des di«cours ont été prononcés devant le 
monument oar Mgr GofîVibert. évêque de 
Fréjns; MM Le Corbeiller. président du 
Conseil munT-ipal de Paris ; Autrand, préfet 
de ta Seine ; G-iy, président du Conseil iré-
néral de la Seine ; par le* général Mangin, 
représentant le Gouvernement ; etc. 

Les orateurs à des titres divers, appor
tèrent, à la mémoire dn général Galliéni le 
témoignage de la reconnaissance nationale. 

Petites Nouvelles 
v w L.i grev? des postiers autrichiens a vienne, 

qui durait depuis trois Jours, s'est terminé»' •«m*''i 
so r, en même t e n ^ que la grève de* téléphonée et 
téléirraplie*. sur la base d'un arrangement avec le 
•jn*ver***B*sjt. 

\ * v I e s^rat américain a dé'lrlé la réduction de 
l'armée permanent'- à 1V1 000 homme-

\-v\ Le Concrès lociall'tc italien s est ouvort sa 
medi. à Ltvotirnc Liés la prem ère Béas**, comm'i-
r" ">, et centristes se sont vébcracnicment Inven
tives. 

v w A Poitiers, est décédé M Ju'es Harmand 
am"s"ni1. ur de France, commandeur de la Légion 
d'honneur. 

LES REVENDICATIONS 
des Prisonniers de Guerre 

Conférences de M. Léon Pasqual, député du Nord 
à Roubaix et Tourcoing 

H. L. Pasqual. député dn Nord, «le Pérede* t de* soldats que le sort de* combat», on 
Prisonniers» a donné dimanche i Roubaix 
Tourcoing deux conférence* qui ont obtenu un 
grand ancefta et dans lesuuelle* U a étudié 

prisonnier» sont groupés H vont être fédérés. 
Us obtiendront d'autant plna facilement aatia-
fnction de leurs léaitlmee revendications. 
E: quand ils aeront arrivés I lenr* fin*, a-t-i] 
dit . d'accord a v e c M. le dootenr f l i u e l i s i l . 
Us devront encore rester nnla. afin de a* 
rappeler lé* jours m a u v a i s car tl n'es! paa 
bon d'oublier ce* choses-IA S o n pae qu'Us 
doivent entretenir en eux la b a i n * mata la 
v ig i lance pour la dé fense i'ê la Patr ie . 

M le docteur Drueberi a v i v e m e n t remer
cié M Pasqual . au nom de fous a** c a m n -

: rade», de son act ion efficace et II a fait ba t tre 
1 en son honneur nn b s n dan» lequel le» a s -

* I s lsfant» ont mi t toute la r igueur de lonr 
reconna i s sance L ««semblée a ratifié l es pou
voir-, rlu Comité qui a I sa tête MM Hubert 
Cambray . c o m m e v ice-prés ident et Jules De-
le rue c o m m e sécréta Ir». 

En lin dé aéance l'ordre dn tour an l rant 
n é t é voté : 

souvent l 'exécut ion s tr i c tement remplie d'une 
c o n s i g n e , ava i t coudai t sur le c h e m i n de la 
douloureuse capt iv i t é . 

Il parie en connalaaaaee de cause . M. P a s 
qual. puisqu'il a su .v l auss i c e t t e route. Tous 
les cœurs de s anclena prisonniers vibrent fl 
l 'unisson du s ien au récit é m o u v a n t de s souf
frances Insoupçonnées de mil l iers et de mil
lier» de França i s l ia s e réjouissent de l'en
tendre expr imer par ane vo is auss i autorisée, 
fa isant Justice de certaine» l égendes . 

Cet te d i g n i t é des prisonniers de guerre, 
mal» el le s'est aff ichée devant lcnrs oppres
seur» par les s e n t i m e n t s patr iot iques haute
ment m a n i f e s t é s , par ce t te conf iance Iné
branlable , m ê m e dans les plu< m a u v a i s Jours, 
en la Victoire finale Le moral des prison
niers frnppuit de stupeur leurs cmrdlens qui. 
par eux comprirent que '1 France libre ne 
pouvait être va incue par u.i peuple d 'esc laves . 

En p a s s a n t M. Pasnual -alue la mémoire 
des 8 0 . 0 0 0 français décédé» en Al lem. icue . 
Eux auss i ont droit an respect et à la recon
na i s sance de la Patr ie . 

Le conférenc ier pnrle alors de» re**ndica-
l ions de» anc i ens p r i s o n n W p d* fruVré qu 11 D; c r è m e : Lccomte . 1 
s'efforce de felre tr iompher au Par l ement . v la t tre lo* . Café Le* 

Déjfl, on a obtenu que les a e f s de décès j r * t » Lannov : Van 
de» prisonniers portent la ment ion « Mort | AP.T,.'*' r 

pour la France » C'est la préface du pécule 
pi i ir leur* v e u v e s Mais il faut encore que les 
e n f a n t s soient cons idérés c o m m e pupil les de 
la nat ion. 

C o m m e revendicat ions de s prisonniers de 
guerre. M. Pasqual s l e n a l e cel le de l'autori-
sntioD dp porter la médai l le interal l iée , cel le 
du ren'bdursement des mark», cel le des in
d e m n i t é s de colis , e tc . 

Nous a v o n s l o n g t e m p s prêché d a n s le dé
sert , conc lut l 'orateur Mais m a i n t e n a n t que I 
nous s o m m e s unis , nous pouvons avoir con
fiance nue ces revendicat ions aboutiront . 

La France confond aujonrd hul d a n s nn i 
m é m o s e n t i m e n t d'amour et de reconna l s san- ' 
n-. pr ix innlcrs de puerre et c o m b a t t a n t s . 
Bientôt l i s inéga l i t é s de tra i t ement tombe
ront. 

l 'pe ovat ion e s f fa i te II M. P. isqual par , 
les 3 0 0 0 nnc : ons c n m h a t ; a n t s . dont la pro
fonde syn.]iatl i ip pour Ip p re des pr isonniers \ 
de irnorro n'a pu nue s'aeeroirro a v e c les ! 
e x c e l l e n t e s paraie» on il a prononcées . 

- f."S Anciens Corn h» n «ma prisonniers a* guerre 
de Ro-'balx et envrons réuni, en i v s t i b a V r»r.*. 
n i e «u . f-sfé Ps-clore. w ro* Pauvre* le 18 
Janvier i m . an nombre de 1000, 

temerclenl M p.mmal dépite pour l« rtévone-
'- ' KI'II apporte en vue de leur faire rendre enfin 
Justice; 

t tout les voeux en faveur de» p G que 'n 
Congrès de parts a approuves notsmmem ("nu 
e n ematM les pension» pécule» rlrolu des veuves 
et ile« irphHtns meiialll» 'nteralllée paiement .'w 
trimes mensuelle. ,1- îemimtlisutton a SO tranca au 
lieu rie l i francs remboursement des coll»; 

• Donnent mandai au Con-ell d administration o> 
l'»««o i^non Ou Xoni de po;r«ulvre avec vtgi mi 

nse de leurs Intérêts auprès de» pouvoir» r : 
blirt. • 

.. non» prie de dire : | * Que les a d h é 
s ions peuvent erre remises aux adresses sui
vantes : MM Tli iétard. 8. rue du Grand-
C h e m i n : Ti l l ies rue dn Vie i l -Abreuvoir : De-
lerrte 3 4 1 . rue de L a n n o v ; Lernonld. 3 8 rue 

0 3 . rue dn P l i e : pca i 
Lccomte , Grand P lace : 

le» revendicat ions des a n c i e n s pr isonniers . 
montrant quelle confiance les résultats déjà 
obtenus peuvent donner pour l'aboutissement 
de tous leurs desideratas. 

A TOURCOING 
l », | B P | I U H 1 \ S ' - ! ; M B ! . C I : n C N ^ R A L E 

D E S A N C I E N S L O M B A I I A M S 
Toujours très s u i v i e , par le* adhérent s , les 

a s s e m b l é e s s énera l e s tr.a*e»trle)les de la fé
dérat ion a m i c a l e des r o m l i a t t a n l s dé la j r a n -
de truerro de Tourco ing et s e s " f « » V . , | M. X v S 

A c- l le d hier, d i m a n c h e l d janvier , la 1 
arprième depuis la fondai km. qui se tint :1 . 
9 henre» 4'». en l 'hlpi iodrome. il y eut bien 
3 . 0 0 0 personnes 

TVin^s ce t te feu le fmposr-nte. l es a n c i e n s pri
sonn ier - de g * * n • étaienl aonibretrg. N'.nv.iit-
on pas a n n o n c é an conflétenee par M. U o a 
P:i-.qu:il. . le ioité d« Sort, sur les r . iT , ndica-
t ions des t>ri«onniers de tntrrr* Celui i|tii c e n - , 
r.ut les sonffnisn-i • ' morale* d* 
l:i (iiptivi;ô et qui. de retour en ""rsave* avant 
li tin des ho-tilirés. «'efforça d'adoatir. el y 

t i i i K - s l i e * 

et ae- I 

•jajha. Chapelle Sainte-
• le. rue ChevTenl. 

2* Que la carte de a Pharmacie Mutualiste 
de l't'nlon Mutualiste de» Cantons de Ron. 
balx 12. rue Saint-Georges, sera délivrée aux 
adhérents A partir de dimanche prochain, tous 
les dimanches, an Café Pandore, rue *»au> 
vrêe, de 10 heures A midi. 

LA CONFERENCE INTERALLIEE 
DE PARIS 

Iflieltpnt et remerciant chaudement le dé- i 
puté du Nord. 

Puis, aacéa lecture de vreux. qui seront 
transmis aux Pouvoirs Publies, a lien la re- | 
mise d'un fanion au groupe des anciens cotn- i 
battanta.de l'iiabnipin-. M A'hert Coiirsens ; 
président, le reçoi* des mains de M. Nys et j 
prononce une aimable allocution. 

1.1 séance je termine par le tirage d'une i 
tombola. 

A ROUBAIX 
. relisait le sort des mal lien 
lia barbarie aHemaaaae, tu: apeieaad 
! ci'UPO. " 

Sur l'estrade. Nn*o'« ""o la fanfrrp n Les 
! Intimes > Jonc i-.i br: lant. raoree*a 4'eaJTer-

tnre. M. Arthur Xya. vice prs^Hterit d" la Fé-
! t'.ériition <iê  Combattants prend, place ' se* 
; <•,',• 1 ' . . ..n remanine le» raembr** dl bureau, 

MM. Cane*jr el Rivart. «eeréfjglia et tréao-
: rier. l.eiiuc." ra*j»*4ller gt aérai M maire de 

Tourcoing: Moulin, adjotal au snaarei Van-
d a m m e . c o n s e i l l e r .'"•irr '•;•iis-si-m-o ; : i;>iér:ill-
ger Penî.inil Devrarrri bervaarx, D»*l 
secri'-iniro-céni rai de ta Kraterueile des Com-
battant» ronbafsiens, etc. 

IJI s,.:mce débat* p:ir une Blioeattnei dp 
de M. \ y s . qui sala* le dép«té Pasqtaal, le 
i„-ro ,],..• pridonni 'i-s de gmerre, eorame on 
l'appelle couramment L" rlc*.T)ré*Weiit ex
cuse MM. Learaad et B'-rnard Dew.ivriti. 
président et vice-pr<i;ident. empêchés et lais
se en-uite la paroic fl M Can hy, recréralre. 

Celui-ci donne d'abord le turc d* nroecs-
' i ai bal de 'a précédent* •«•emblée générale. 

Il communique alors ton rapport, très 
întéressnnt. sur la vie de la Fédérât ton de
puis çç-tp réunion. Il appert de *N *arpe*6, 
que le Pureau eV p'Tinan ne* r<ni] de tort 
utiles services aux aavelea» eombattanta qui 
sollicitent rensclirnenierits et ilé-iirches. 

Cette vie de la KiMèration n'est pas pure
ment Intérieure. EU* se tindui au dehors 
par des manifestations patriotiques ou du 

1 souvenir: M. Cr.ueliy Ie« ér.um re. 
En terminant, le secrétaire adresse de eha-

1 lcureux remercic-npnts il la municipalité. 
Le trésorier * I. Rivart. indique la sl-

I tution financière. EUe a montré la prospérité 
| de la Fédération. 

C'est tout pour l'ordre du Jour habituel des 
' assemblées générales. La parole est donnée au 
\ conférencier. 

LA CONFÉRENCE DE M. PASQUAL 
Mon premier devoir, dit M. Pasqual, est 

! de remercier le bureau de >n Fédération d? 
l'honneur qu il m'a f::it en minvitant fl pren-

. dre la parole 9 cette réunion. In autre devoir 
; pour moi. ajoute-t-il. c'est de témoipner la 

reconnaissance de tous les prisonniers de 
guerre aux anciens combattants qui, les pre
miers, ont déclaré qu'il n'y araM pas de dis
tinction fl faire er que les prisonniers de 
guerre étaient dignes de célébrer avec eux 
la v'etoire 

FORMATION D'UNE SECTION 
D'ANCIENS PRISONNIERS 

I n Comité priivl-.iire . ' e s t formé derniè-
remont ft Itoulmix. pour ta fondat ion d'une 
sect ion d 'anc iens c o m b a t t a n t * prisonniers 
rie jinorre. ra t tachée il la Soi iérf- que peés ide 
M. le docteur Drueberr. de Lille. I! Brait con- : 
viiipté les mtére**és :"i une réunion qui s ' e . t • 
tctini- iliiii.iitelic api "s-miill à la sal le P a n -
rioro et c i r tTronturt queii iues r e a f a l a e a d* 
pcr .onne* . M. Léon l'asou.H député dd Nord, 
dont ta nom s*l «I s y m p a f h i . i v c BBX a n e i e n s 
nrisnnne rs de tnerre qui ont connu son I'.C-
Vil ierue*! er. e'ir faveur penoant la capt iv i t é . 
dévouemet i ' in la - -ab ie qui s 'emploie encore 
Tainteni inf . é ta i t venu leur parler de* répa-
r; liions qui •ont en droit de réc lamer ceux ; 
qui ont tant sonfT. •. et pour lesquels on fut ! 
si l o n g t e m p s injtt-' 

M. le docteur Pi-m-bert a d'abord e x p o s é | 
les orit-ines et l'objet de la S o c i é t é qu'il pré
s ide et de la Kéilératlon Nat ionale des an
c iens pr i sonn i i r s qui se cons t i tue d i m a n c h e 
prochain .1 fv.ri' : les unir pour leur donner 
la force. S 'expr imant en t e r m e s très cour- j 
rota, M le docteur Druehort a dit o,up la i 
Rociété **- : ;» i t oln de tenter une oeuvre de div l - ! 

E l l e n e ae réunira pas a v a n t fe 3 4 Janvier 
On croit A Londres 

A une plus f erme a t t i t u d e de la F r a n c e 

Paris . 10 janvier . — Il est désormai s cer-
faln. d isent des dépêches de Londres , que la 
C l'Y-ronce i n t e n l l i é e ne se réunira paa a v a n t 
le 24 ou |e 28 janvier . 

I r e d é m a r c h e a é té fai te dans ce sena, par 
r'ntorméi l ia îre de l 'arrl iassade de France a u -
pr ' s du trouvernornent br i tannlnne . 

Cet a journement anrnlt eu lien, m ê m e a? 
la combina i son RionI Péret avait abouti dana 
la journée de samedi . 

On n'en est d'ail leurs, pas a u t r e m e n t f â c h é 
A Londres , ponr des raisons d'ordre Intérieur. 
et artssl pnree qne ce délai permettra; A L loyd 
Courre et a ses col laborateurs de procéder A 
un nouvel e x a m e n approfondi des ques t ions 
à l'ordre du four de la conférence . 

t > ronvernement ans-lais ne se fait a u c u 
ne i l lusion sur l 'a t t i tude qn' idontprout . quel 
e u e soit le nouveau chef du g o u v e r n e m e n t . 
les négoc iateurs français , et on laissait ne t -
temen' entendre, ee s 0 j r rpip ion s'attendait, 
de leur part :ï pi** «'p tVlBBelé et fl des dis-
positioin; mi'i'idres fl faire ries concessions. 

M Llovd Ceoriro esrpêre être en mesure do 
dissiper ton c.ii.'-eo (\c mnlpntpndn con
cernant l'< véonr'.ui des clauses du traité do 
paix, visani le dosarmoment de l'Allemagne 

Ru o,. qn | g triit aux réparations, on per
siste à déclarer fl Londres on'il ne sera pas 
r c s q . v ,ie prendre d" décision A la Confé
rence, en raison d« fait que le» experts finan
ciers emi devaient se réunir A Bruxelles, et 
ne l'ont pas fait, u'auront pas remis leur 
rapport d^liuitif. 

Les Commissions d-oartementales 
de la Natalité 

UNE EXPOSITION NATIONALE 
DE LA MATERNITE ET DE L'ENFANCE 

A PARIS EN JUIN PROCHAIN 
Sons le patronage off'clel du gouvernement 

et de M. Millerand. président de la Répu
blique le Conseil supérieur de la Natalité et 
les Commissions de la natalité de tous lea 
départements organisent ponr Juin et Juillet 

une sous-section et i m , Jnrdin des Plantes A Paris, une « Expo-
exprUné > souhait que se dlssdpat tout ma-
leateadn fl ce satjet. Agir autrement envers 
IM SOC été. d combattants qui ont accueilli 
en fr rps les anciens prisonniers dans leurs 
ran;s. serait de la dornCre indignité. Mais, 
s"lon l'oratrur. il est utile que les ancien 

slfion Nationale de la Maternité et de l'En
fance ». Le commlssar at général de cett* 
exposition est dès maintenant installé 4. bou
levard de la Madeleine A Paris, où l'on peut 
écrire pour tous renseignements. 

La Commission de la Natalité dn départe-
prisonniers se groupent pour parler de leurs i ment du Nord sera Invitée A faire figurer A 
affaires spècia 

LA CONFÉRENCE DE M. PASQUAL 
Comme M. le docteur Drnebert. M. Pas

qual a tenu fl remercier dn fond dn cœur les 
Sociétés d'anciens combattants de lenr geste 
envers leurs camarades prisonniers. Puis 11 a 
examiné une A une leurs principales revendi
cations tel qu'il l'avait fait le matin dans 
la réunion de Tourcoing On a beaucoup ap
plaudi la façon juste dont II présentait les 

cette exposition Nationale A Parts lea Standa 
des sections de l'Exposition d'Hygiène, d* 
rmericnlrure et de Natalité qnl seront orga
nisés A Lille, en mai. A l'occasion de la Jour
née des oeuvres sociales dn Nord et de la re
nne de M. Millerand pour la Fête fédérale d* 
gymnastique. Ces sections sont le* suivantes: 

1 Statistiques déraographiqnes : Le fléau de la 
Dépo-niiatiin: 2 Documents Familianx: Généa
logies, photographe des famille» nombreuses qui 

ques t ions . M. Pasqual a e x p r i m é sa convie - ! ' o n * • remède unique a la dépopulation: 8. Œ u -
tion que toutes ces revendica t ions abouti 
raient. Il en a d o n n é pour garant ie l es solu
t ions heureuses o b t e n u e s pendant la euerre 
pour des s i tuat ions beattroup plus diff ic i les 
et alors qu'il était fl peu p r ' s seul A les dé
fendre. On le traitait a lors d 'utopis te . Et 
cependant toutes c e s pré tendues utopies se 

1 L'orateur, a v e c force, é tab l i t c e t t e d i g n i t é s o ° t réa l i sées . Aujourd'hui que l e s a n c i e n s | ment famllal 

vre d Hygiène et de Puériculture : Travaux dn 
corps médical; 4. Exposition rétrospecitve de la 
Guerre : Comment les Familles Envahies se sont 
défendues pe-idant que pesait sur elles le joug 
de fer de l'Allemand: 5 Exposition artistique • 
La Mère, les Enfanta, la Famille, dana l'Art Fla
mand: t> La Maison Familiale: Efforts faits dana 
e Nord pour améliorer lea conditions du lof*-

DERNIÈRE HEURE 
LE MINISTÈRE BRIAND 

_ . . „ 1 |_£S NOUVEAUX MINISTRES 
SE RENDENT A LÉLYSCE 

Paris. 18 Janvier. — A 21 nearea, M. 
Briand •'•al P "dn A l'Elysée pour présenter 
an Pic».dent de la Répnbl.qne see collabo-

M alillerand a eu avec le* nouveaux mi
nière» un entretien très cordial. M. Briand 
a *onnii« A la signature dn Président de la 
Képublique lea décréta nommant le* nouveaux 
ministre»; ce* décréta paraîtront dessala A 
rorricioi 
UN SOLS-SECRÉTAIRE D'ETAT 

A LA PRÉSIDENCE DU CONSEIL 
Paris, in Janver. — DA* ee soir. Il a été 

décidé que U. Théodore Tlaaier conaatller 
«TaTAai, «ui. i aaaJataa raaaxiaaa. Un la aailav-

borateur Immédiat de M. Briand, raccompa
gnera II A ta Présidence du Conseil, en qualité 
de aoua-aecrétulre d'Etat. 

M. LOUCHEUR ASSISTERA 
A LA CONFÉRENCE INTERALLIÉE 
Paris. 16 Janvier. — An roure des pour

parlers qu. ont eu lien pour la constitution 
dn minist re. Il a été entendu qne M. Lou
cheur. ministre de» régions libérées et de* 
réparations, participerait aux négociations en 
ce qnl concerne le» réparation» en même 
tempa et au même titre que ta ministre de* 
finance*. 

Le vrai ministre des Finances 
c'est le Président du Conseil 

Un article da M. Polncaré 
Pir ia 16 a) vanvrer — Un journal parisien 

•taatBB avaria, un article «e U. 

Poinearé, intitnlé : « Un programme à re
prendre». On lit notamment : 

• Economies héroïque».. c'est la devise profe« 
«tonnelle de tous les ministres de» finan es mais tl 
faudrait aussi que ce fût celle d* tous leurs roi 
lègues. 

Malheureusement, on ministre ries finances est le 
plus souvent a la merci de» autres gouvernant* 
Ce n'est pas teajlement parce que en bonne pull 
tique II n'y a Jamais eu de nonne finance; c'est 
surtout parce que. tl le ministre d n flnances n'est 
pas président du ronsed ou t'O. n'exerce pat une 
sort* de surintendance fénér'te de» dépenses, il 
est dans l'Impossibilité d'obtenir des autres ailml-
nr-trations le» réduction* qui lui paraissent né es-
«eie~> r-, ministre dea finance* enregistre. U ne 
dirige pat. 

Le vr.>. m ntstre des I n u i ' e , c'est le président du 
Conseil Qu'Importe qu'il siège au Louvre, au Quai 
d Orsay ou place Beauvau il n'y a que lui qui 
pulase imposer «a volonté aux ministre*. 

INQUIÉTANTE DISPARITION 
d'un employé 

d'une recette des finances 
Cet employé avait sur lad environ 1 million ' / , 

! recette des finances du 12e arrondissement, 
! nommé Elle Tortel. 01 ans. 

Cet employé a disparu dans le cours de ta 
journée de samedi, alors qu'il était envoyé 

j par le receveur dea finances porter A la Ban-
I que de France une tomme qui s'élevait A 

1.417.000 franc*. 
Elle Tortel avait l'habitude de prendre ré-

| gùlb' rement se* repas chea lui. mais l'enquête 
' a révélé qu'U ne s'est point présenté A son 
; domicile. 

On craint qu'il ne sott tombé dans no 
gnet-apens. car. en ce qui le concerne, on 
avnlt qne très grande confiance en lui et. A 
plusieurs reprises. Il avait déJA été chargé 
de transporter dea aommea plus considéra
bles. 

Dernières Nouvelles Régionales 
SEANCE SOLENNELLE DE LA SOCIfTC 

I N D U S T R I E L L E OE LILLE — La Braade mé
daille d'or A la Ccmpagaie du Nord. — Pour la 
première fois depui» la guerre, la Société Indus-
tr'elle a fait l'attribution de la grande médaille 

prix fondé par «on premier président Knhl-
Parla. 18 Janv ier . — La police Judiciaire , aaann. ^\ie g tenu A la donner A la Compagnie dea 

racberob* m m Baornaat aa employé de la abamit» «e 1er du Nord dent taa travaux, l'eada-

rance et les efforts pendant et après la guerre, 
ont fait l'objet d'une admiration méritée. 

l"ne foule considérable de notabilités assistait 
fl la cérémonie parmi lesquelles M 1* baron de 
Rotschild président du Conseil d administration 
de la Compagnie: M. Nandin. préfet: M. le gé
néral Laeapelle: M. vVits. correspondant de Tins-
ti'tit: Mgr Margerin. représentant Mgr Qnilliet: 
MM. Vandamme. Creapel et Charles Delesalle. 
députés; Vancauwenberghe, préaident du Conseil 
général. 

Dernières Nouvelles Sportives 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

LB 0H*M*>IONNAT M PROMOTION. _ Sportlng-
Club de Douai bat Union Sportive Roubaltlenne 
par 5 buts à 3 — Union Sportive de Ron> hin-Thu 
mesnll et R»r|ng-Club OArras font match nul (1 g I) 
— Sportlng-T.liib Flvolt et Star Olnh de Cam'rv font 
match nul. — Union Sportive Diinkerqoe-Malo hat 
Club Sporttf da Calai*, par S buts A 1 

' • " i " » » i " 0 1 P A U I S . - Asaoetatton Spor
tive Française hat AS Amicale, par s buts 4 1 . — 
J A d» St-Ouen bat S.C. de Cholsy-le-Rot, per a 
buts a d. - Raclng-Club de France et Club Fran 
cals finit mat n n"l iï k S) — Red Stsr Club bat 
F E C Levallolf. par 3 à t. — C A. de Vttry bat C A 
de Paris, par I but à 0. — Stade Français et Riin-
cy-Sporu loat mateb nul (1 a t). 

FOOTBALL-RUGBY 
OMAMPIéMNAT M • • M i . - tu** * 

C.A.S.O font match nul. par 3 points a. 3 - lea. 
clng-Club or France bat Paris Université-Club, paa 
n à 3. - olympique bat Sportlug Club Universi
taire rt> France, par 3 a 0. 

Cla*»*m*nt. - 1er. Rannv-Clut. <le Franc*; ta, 
Olvmpique. 3e. ex osquo C A S G et Stade France!*; 
S*. P a r s rniversité-Club. 6e Sporttng Universi
taire de France. 

Le Racltig ci I olympique se trouvent ainsi qua
lifies pour disputer les éliminatoires du Champion
nat de France. 

COURSES A P I E D 
LB -II' e n t a l i M O N N i l t rearreurt a* **r*aMta* 

è L* 0r*li-0at*larq. — Cl lumi ia i ln*i»l*u*l : ter. 
L. De N'y» en 3» M' M ; se Brassard en *0'*0" 3 S; 
3e. Schuei:msnn, en t l ' V t/5: «e. Dequesn*. Se vt 
gnaed Se Ch Denis; Te, Corlet: ae. Manhé». Se, 
Guillemot; 10e Danton Huet: Ile ^ lu l er l«a. la» 
la; 13* Hermlnler; tt*. Ouérln (Oyonnax). 

Olaa**m*nt par ègulaw* : 1er. C A Soc.été Oeoé-
rale. 39 (K>lnts fe. R I de Franc*. 34 point»; 3*. 
F i" de Rouen 134 point»; *• s.A. Oyonnax, taa 
points. Se. U.S.A Flrmlny. t«7 points: fle, s C d* 
Chaton», n e points: Te. Lyon T O . *K> pot n u 

CYCLISME 
v a t o o a o M B O'Mivta - o*ue** a* ta* an**M-

tr*» a ramerleaine. - Classement Dnal 1er Planl-
n> I ni «0 fK'lnts; J*. Aeris-Deruyter. 36 points 3e 
Kaufmann Oodivler, 2t points: te getat Dapuy l i 
points: Se Ivrocco-Beyl g points a*. rirtrrtnaMt 
ouvert. I point; 7e Berthri Mcuei. 0 potm a*. 
Moeskops Van aiempen a i tours. 

Las tos Wlornétras an * beares 37t" t s H kUaaa 
s*''""ent e»t «M caMtaaag aa eaatgs a» èa #<eaa*K 

battanta.de

